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- 1988 : Après avoir participé à Maniac Mansion,  
Ron Gilbert comment déjà à travailler sur The 
Secret of Monkey Island. Toutefois, le projet sera 
mis en attente au profit de Indiania Jones et la 
Dernière Croisade : The Graphic Adventure.

- 1990 : Sorti de The Secret of Monkey Island sur 
PC, Amiga, ATARI ST et MAC. Le jeu est réalisé 
par Ron Gilbert, avec la participation de Tim 
Schafer et Dave Grossman.

- 1992 : Sorti d’une version DOS du jeu. Le son 
gagne en qualité et le jeu support le VGA (256 
couleurs).

- 1993 : Après la sorti d’une version Mega CD 
aux Etats-Unis, le jeu sort également sous cette 
forme au Japon sous le titre de Monkey Island 
Yurei: Kaizoku Oosodo.

- 6 juin 2009  : Alors que Telltate présente sa 
nouvelle série de jeu d’aventure reprenant la 
licence de Monkey Island, LucasArt présente 
quant à lui une version remasterisée du tout 
premier opus de la série. En plus des 
graphismes et des musiques retravaillés, le titre 
intégrera des voix et un système d’aide.
The Secret of Monkey Island Special Edition 
n’est prévu que sur PC et Xbox 360, uniquement 
en téléchargement.

- 30 juin 2009  : Craig Derrick, producteur du jeu, 
annonce que le titre pourrait sortir sur Wiiware et 
Playstation Network un peu plus tard. Il évoque 
également la possibilité d’une version 
remasterisée du second opus, TheCHuck’s 
Revenge, si le premier remporte un certains 
succès.

- Juillet 2009  : Sorti de The Secret of Monkey 
Island Special Edition (ou SE) au prix de 8,99€ 
sur PC (via Steam) et sur Xbox Live Arcade au 
tarif de 800Ms Points.
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Hi, My name is Guybrush 
Threepwood, I want to be 
a pirate !

Fraîchement débarqué sur l’île 
de Mêlée, située quelque part 
dans les Caraïbes, Guybrush 
Threepwood est un bien 
étrange jeune homme. 
Maladroit, malchanceux et pas 
franchement très costaux, il a 
pourtant la volonté de devenir 
un pirate. Rapidement il tombe 
sous le charme de la 
gouverneure de l’île, Elaine 
Marley, et par-là même se 
retrouve confronté à son grand 
ennemi, le pirate mort-vivant 
LeChuck. Ses aventures vont le 
mener jusqu’à la mystérieuse 
île aux singes. Une île réputée 
très dangereuse car nul n’en est 
jamais revenu.

Mélange de piraterie et de 
vaudou, l’univers de Monkey 
Island est surtout un concentré 
d’humour. Et cela grâce à un 
scénario et des dialogues qui 
font toujours leur effet même 20 
ans après. Preuve s’il en est 

que ces deux éléments étaient 
déjà fort bien maîtrisés à 
l’époque. L’humour y est 
toujours bien dosé entre les 
nombreux clins d’œil, les 
personnages loufoques et les 
énigmes parfois bien barrés. 

Les exemples et les scènes 
cultes ne manquent d’ailleurs 
pas. Comment par exemple ne 
pas citer les fameux duels au 
sabre se transformant en 
vulgaire (ah, ah, jeu de mots) 
combat d’insultes. Ou encore 
cette longue bataille dans le 
couloir de la maison du 
gouverneur, alors même que 
l’on n'en voit strictement rien. 
Toute la scène reposant sur 
l’interface nous indiquant les 
actions abracadabrantes qui y 
sont menées, quelques 
onomatopées  et surtout une 
myriade de bruitages. Vous 
pouvez aussi essayer de laisser 
Guybrush dix minutes sous 
l’eau, histoire de voir ce que 
cela va donner. En revanche, 
les nouveaux joueurs ne 
comprendront peut-être pas 

l’allusion au jeu Loom, ou la 
présence d’une statuette en 
forme de tentacule (clin d’œil à 
Day of the Tentacle).

L’ancêtre du point & click

Bien qu’Indiana Jones soit sorti 
avant lui, Monkey Island est 
considéré comme l’ancêtre des 
jeux d’aventure point & click. Un 
genre qui a durant un temps eu 
tendance à disparaître, mais qui 
semble aujourd’hui renaître de 
ses cendres pour le plus grand 
plaisir de ses fans.
Pourtant il va sans dire que 
l’interface de l’époque n’est pas 
ce qui se ferait de mieux 
aujourd’hui, elle a donc été 
logiquement revue. 

Le principe de cette nouvelle 
interface rappellera peut-être à 
certains celle de Sam & Max. A 
l’écran il n’y a plus que le 
curseur qui peut prendre 
différentes formes suivant 
l’action que l’on veut 
entreprendre (parler, prendre, 
donner, etc.). 

C’est l’une des modes de cette génération vidéoludique, redonner une seconde jeunesse à de 
vieux titres et les vendres uniquement par téléchargement. A l’occasion de ses presque vingt ans 
d’âge, le jeu étant sorti pour la première fois en 1990 (ce qui n’en rajeunira pas certains), The 
Secret of Monkey Island se voit offrir une cure de jouvence par les bons soins de LucasArt.
Entre la nostalgie  de repartir à l’aventure pour les uns, et le plaisir de la découverte de cet antique 
bijou du jeu d’aventure pour les autres, le tout est de finalement savoir si cette Spéciale Edition 
rend parfaitement hommage à ce titre légendaire.
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Cela peut se faire soit par la 
molette de la souris, ou plus 
simplement en utilisant les 
touches de raccourcis. Quant à 
l’inventaire, une simple pression 
de la touche I suffit pour y 
accéder. On est loin du quart de 
l’écran remplit de verbes sur 
lesquels il fallait cliquer pour 
interagir avec le jeu.

Pour le reste, rien n’a changé. 
En bon jeu d’aventure, tout est 
basé sur les dialogues, la 
combinaison d’objets, 
l’interaction avec les différents 
éléments du jeu, et la résolution 
d’énigmes ayant toujours une 
certaine logique.

Dommage que le plaisir ne 
tienne hélas qu’un gros après-
midi. Non pas parce que le jeu 

est trop facile, surtout avec des 
énigmes parfois difficiles, mais 
plutôt parce que LucasArt a 
ajouté une aide qui fonctionne 
sur trois niveaux. En appuyant 
une fois sur la touche H, on 
obtient un indice. Une seconde 
fois, on obtient une description 
complète de l’action à effectuer. 
Enfin, une troisième pression 
nous offre carrément une flèche 
nous indiquant la direction à 
prendre.

Du coup tout le monde peut 
terminer le jeu sans avoir à 
effectuer de long aller retour ou 
tester différentes combinaisons 
jusqu’à ce que ça marche, ce 
qui n’est pas forcément une 
mauvaise chose tout de même 
au final. 

Petit conseil personnel, 
essayez quand même de 
n’avoir recours qu’au simple 
indice de l’aide (1er niveau) si 
vraiment vous en avez besoin.

The Special Edition

Bien que la version d’origine 
soit accessible par la simple 
pression de la touche F10 sur 
PC, prouvant au passage que 
l’édition spéciale tourne avec le 
code d’origine, ce qui nous 
intéresse avant tout c’est bien 
entendu tout le travaille 
d’amélioration graphique et 
sonore.

Commençons par ce qui est à 
mon sens la plus grande 
réussite de cette Spécial 
Edition, la musique. 
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Bien que les mélodies 
d’origines ont fort 
heureusement été gardées, leur 
réorchestration est tout 
bonnement magistrale. 
De plus, LucasArt a également 
eu le bon goût de rajouter les 
voix. Et oui, à l’époque Monkey 
Island n’en avait aucune, seuls 
les bruitages et la musique (en 
format MIDI) étaient présents. 

Certains trouveront peut-être 
tout de même à critiquer en 
signalant que les voix sont 
uniquement en anglais. Et 
alors ? Le jeu est tout de même 
sous-titré en français ce qui est 
largement suffisant. Quoique la 
traduction a parfois quelques 
ratés, particulièrement lors des 
duels d’insultes.

En revanche chacun aura son 
propre avis sur le nouvel aspect 
graphique donné à Secret of 
Monkey Island. Résolument 
plus cartoon que le titre 
d’origine, le design des 
personnages principaux ne fera 
cependant pas l’unanimité. 
Pour ma part, ayant connu la 
série à partir de son troisième 
opus (le premier à avoir un 
aspect cartoon), j’avoue bien 
aimer ce nouvel aspect. 

Par contre, tout le monde est 
d’accord pour dire que les 
nouveaux décors sont très 
réussit, mais que LucasArt 
aurait put faire un effort en ce 
qui concerne les animations 
trop “old-school”. Il y a pourtant 
de bonnes raisons à cela. 

En effet, il semble clair que les 
développeur ont tenu à garder 
les spécifications du jeu 
d’origine. En clair il ne s’agit pas 
d’un remake, mais plutôt d’une 
remise à neuf. Par conséquent, 
le code d’origine du jeu a été 
gardé tel quel. Tout au plus a-t-il 
été remanié pour tourner sur 
nos machines actuelles. Du 
coup, les animations sont 
identiques à celle du jeu 
d’origine.
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The Secret of Monkey Island : Special Edition est une véritable réussite. Mais il est surtout la 
preuve que même 20 ans après, le scénario, les dialogues, l’humour et les énigmes, sont toujours 
aussi plaisant. Je pousserais même jusqu’à dire que cette Edition Spéciale renforce encore plus 
le statut de véritable bijou qu’était le premier The Secret of Monkey Island. Une leçon dont 
certains développeurs actuels devraient peut-être s’inspirer.  
Reste plus qu’à espérer une édition spéciale pour LeChuck’s Revenge et pourquoi pas pour 
d’autres titres de l’époque.

VERDICT
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